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Entrée en bâtiment avec B60TE, aliment complémentaire liquide à l’extrait hydroalcoolique d’éleuthérocoque.
Comme dans tous les cas où l’organisme est soumis à un changement de quelque nature qu’il soit, l’en-
trée en bâtiment des animaux va générer un stress, réponse logique du vivant soumis à des contraintes 
de la part de son environnement.
Ce stress ne va pas uniquement se traduire par une anxiété accrue et un tempéra-
ment nerveux plus ou moins important selon les animaux, mais aussi par une baisse 
des défenses naturelles qui, combinées à des facteurs à risques (temps, bâtiment 
mal adapté, surcharge d’animaux, écueils alimentaires ou hydriques…), nécessite-
ront de gérer la période qui suit cette entrée en bâtiment afin de soutenir l’orga-
nisme et limiter l’impact des passages viraux par exemple. 
Dans ce but, l’apport journalier de 3 à 5 ml par jour de B60TE pendant une durée 
de 10 jours, aideront les animaux lors de cette transition de vie et d’ambiance car 
l’éleuthérocoque est une plante classée, entre autres, adaptogène* et immunosti-
mulante. 
*Définition : une plante adaptogène est une plante augmentant la capacité du corps 
à s’adapter aux différents stress, quelles que soient leurs origines. 
NB : Pour de jeunes animaux ou dans des cas de carences, il est également recom-
mandé de ne pas faire l’impasse d’une complémentation adaptée en oligoéléments 
et vitamines.

Dans le cadre de la formation « Eau, Hydratation et Santé » organisée par le Comptoir des Plantes  

avec le Dr P.Emmanuel Radigue, nous sommes allés sur le terrain en bergerie. Nous avons pu y observer  

des signes flagrants de déshydratation des agneaux : urines foncées, laine grisâtre, nombre faible d’ani-

maux qui urinent et durée très courte, odeur forte d’ammoniac liée à la concentration des urines.  

La couleur grisâtre de la toison des agneaux était due aux poussières qui se collent à la laine à cause d’une 

hypersudation (due à une déshydratation liée au manque de sel).
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L’importance de l’eau pour la santé du troupeau.
Nous avons accueilli le Dr Radigue,  
vétérinaire spécialisé sur les problématiques  
de l’eau en élevage, à l’occasion d’une 
formation éleveurs et techniciens début 
Octobre.

Rôle physiologique  
de l’eau :
L’alimentation est la source majeure  
de problèmes de santé sur un élevage. 
On pense souvent à l’équilibre de la ration 
en énergie et en azote, à la quantité de 
fibres ou à la complémentation minérale 
et vitaminique, mais on oublie souvent que 
l’eau est le premier des aliments.

L’eau joue en effet plusieurs rôles dans le corps. Elle permet notamment le transport des éléments et  
des informations jusqu’aux cellules, l’élimination des toxines et des déchets, l’assimilation des nutriments 
et des éléments chimiques dans l’intestin. Elle agit sur la régulation thermique de l’organisme. Elle inter-
vient aussi dans de nombreuses réactions chimiques et est donc indispensable au métabolisme.

Les animaux ont besoin d’un approvisionnement en eau suffisant pour assurer toutes ces fonctions, sans 
compter les besoins liés à la production (notamment pour le lait). On attachera donc de l’importance aussi 
bien à la quantité qu’à la qualité de l’eau distribuée.

Pour permettre à l’eau de jouer son rôle de transporteur jusqu’à l’intérieur des cellules, l’organisme  
à besoins de deux éléments principaux : le sodium et le potassium. 

Le potassium devrait être apporté en quantité suffisante par l’alimentation si elle est équilibrée, notam-
ment via l’herbe jeune et les légumineuses (luzerne, trèfle violet…). Le sodium doit quant à lui être 
apporté en complément, d’où l’importance de complémenter les animaux en sel tout au long de l’année. 
Un déséquilibre en sodium ou en potassium entrainera un problème de déshydratation et un mauvais fonc-
tionnement métabolique, ce qui engendrera une diminution de la productivité des animaux et à terme des 
problèmes de santé. 

Quantité d’eau :
Un animal contient 60 à 80 % d’eau. Il en perd tous les jours via les urines, la salive, la transpiration  
ou encore la respiration. Ainsi, une vache a besoin de boire de 50 à 150 litres d’eau par jour, une chèvre 
ou une brebis de 5 à 15 litres. La quantité d’eau consommée varie notamment en fonction du climat,  
de la ration et du niveau de production des animaux. De plus, les ruminants doivent pouvoir boire une 
grande quantité d’eau d’un seul coup, environ 50L pour les bovins et 5L pour les petits ruminants.
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Qualité de l’eau :
Pour être consommée en quantité suffisante et assurer ses différentes fonctions 
dans le corps, l’eau doit être de bonne qualité. Cela passe évidemment par une eau 
propre, donc un nettoyage régulier des abreuvoirs mais aussi par les caractéris-
tiques physico-chimiques et électro-magnétiques de l’eau. 

L’idéal est une eau légèrement acide (pH 6 à 7), et la moins dure possible (infé-
rieur à 10 °TH). La dureté de l’eau correspond à sa teneur en calcium et en 
magnésium. Plus l’eau est dure, moins elle pourra jouer 
son rôle d’hydratation et de transport des éléments. De 
manière générale, on cherchera une eau avec un résidu 
sec à 180°C bas (compris entre 20 et 50 mg/L).

Enfin, on vérifiera la teneur en chlore de l’eau  
distribuée. Elle doit être inférieure à 0,1 mg/L. 
Une teneur trop élevée entrainera des problèmes  
d’hypothyroïdie et donc de dérégulation du système hormo-
nal (fertilité, …). Les animaux sont beaucoup plus sensibles 
au chlore que nous et des taux de chlore trop élevés limite-
ront fortement leur consommation en eau.

L’eau du réseau, chlorée et au pH élevé n’est donc pas  
la meilleure eau à distribuer. L’eau de pluie ou une eau de 
source est souvent bien plus apte à assurer les fonctions 
hydratantes de l’eau.

Lorsqu’on est face à une eau de trop mauvaise qualité, deux 
choix s’offrent à nous : changer de source d’alimentation  
ou installer un système de filtration. Différents systèmes  
de filtration existent. On choisira le plus adapté en fonction 
du volume d’eau journalier nécessaire et des caractéris-
tiques originelles de l’eau (de la modification qu’on sou-
haite lui apporter).

Outre les caractéristiques physico-chimiques de l’eau,  
on s’intéressera à ses caractéristiques électro-magnétiques.

En effet, l’eau est un très bon conducteur. 
Elle peut donc se charger de courant électrique plus ou moins fort qui peuvent perturber 
les animaux, réduire leur consommation d’eau, voire même engendrer diverses pathologies.  
Ces courants peuvent venir de fuites du réseau électrique ou être créés par des champs électro-magné-
tiques (panneau solaire, rivières souterraines, lignes à haute tension, etc.). 

Et sur le terrain :
On conseille de mettre à disposition des animaux de l’eau et du sel en toutes circonstances. On veillera 
à utiliser des abreuvoirs suffisamment grands ou nombreux pour que plusieurs animaux puissent boire en 
même temps.

Privilégier les abreuvoirs en matière minérale ou plastique.

Le placement est aussi important : éviter les coins, ou les bords de parcelles/paddocks car les animaux 
vont boire moins librement par instinct (peur de la prédation).
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Petits ruminants : 
43130 Retournac

Eleveurs laitiers : 
22340 Mael-Carhaix

Eleveurs laitiers : 
35210  
St Christophe des Bois

Petits ruminants : 
46600 CazillacApiculteurs : 

47360 Prayssas

Eleveurs laitiers : 
53200 Chatelain

Petits ruminants : 
61260 Ceton

Eleveurs laitiers : 
72370 Nuille le Jalais

Si vous souhaitez en savoir davantage  

ou vous inscrire à l’une de ces rencontres,  

contactez-nous au 05 55 98 19 50 ! ZA du Borzeix - 19260 Treignac

Parc Naturel Régional de Millevaches 

Tél. : 05 55 98 19 50 

www.comptoirdesplantes.com
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